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Peinture tout sol
sur le terrain de bien d’autres
avoir plusieurs casquettes a du bon ! il est alors possible de créer 
ses propres outils. Et c’est ce qu’à fait Dan Ritchie en créant Project 
Dogwaffle. Son logiciel de dessin et d’animation est très réussi…

P 
rogrammeur, animateur et artiste… C’est ce qui a permis à 
Dan Ritchie, avec notamment la collaboration du franco-
suisse-étatsunien Philip, administrateur de thebest3D.com, 
de créer un logiciel hybride (dessin et animation) adapté 

aux besoins de la communauté artistique numérique qui soit à la fois 
pratique et très puissant.

Dogwaffle pourrait provenir d’une autre planète… D’un côté, il 
possède des outils classiques que l’on peut trouver dans Photoshop, 
Painter ou Paint Shop Pro. D’un autre côté, il dispose d’effets 
surprenants.

Les outils classiques
Tout d’abord, PD Pro reconnaît plus de 80 formats d’images et supporte 
les tablettes graphiques. Nous l’avons testé avec une Wacom Intuos 
A6. Dès le lancement de l’interface, vous trouverez la palette des outils. 
Vous y reconnaîtrez les outils traditionnels pour ce type de logiciel : 
pinceau, formes, pot de peinture, sélections, texte, déplacement, zoom, 
pipette, etc. Un clic droit sur un outil affiche un menu d’options.

Si l’outil Texte n’est pas très performant, les pinceaux, eux, remon-
tent le niveau. Parmi les options des pinceaux, des outils imitant les 
outils traditionnels : aérographe, crayon, feutre, huile, tempera, pastel, 
peinture à l’eau, etc.

Mais dans ce même menu d’options, vous avez accès à des outils 
plus étranges comme les effets organiques. Ainsi Media manager, qui 
permet de choisir parmi des formes de pinceaux moins traditionnelles : 
des étoiles, des fleurs, etc.

Là où Photoshop demande plusieurs clics pour créer une forme de 
pinceaux et l’utiliser, ici, un seul suffit avec le Custom Brush Selector 
Tool. Sélectionnez la zone que vous voulez transformer en forme de 
pinceau et peignez ! Dans la fenêtre Brush Manager, cliquez sur le + 
pour ajouter cette forme à la liste. Vous avez également la possibilité de 
créer des pinceaux « animés ». Ils sont un peu comme les tubes à ima-
ges de Paint Shop pro. Dans la palette Brush Buffer, vous pouvez régler 
des options. Utilisez le bouton Add frame pour réaliser une nouvelle 
sélection avec l’outil Custom brush et obtenez ainsi un pinceau composé 
de plusieurs formes. Dans les options Brush Settings, vous pouvez 
ensuite définir si la forme doit s’agrandir selon la vitesse de la souris, 
avoir une position, taille ou angle aléatoire. Idem pour les couleurs.

Et le texte se fait pinceaux
Les fonctions de texte sont assez basiques mais, en même temps, ce 
n’est pas ce que l’on attend d’un tel logiciel. Le texte peut toujours être 
ajouté par la suite dans un autre programme. En revanche, la palette 
Texte propose deux fonctions intéressantes. La première consiste à 
transformer le texte entré en pinceau. Vous pouvez alors peindre les 
mots que vous venez de taper (l’ensemble du texte). Le second bouton 
permet de créer un pinceau animé (chaque lettre devient 
indépendante).

Calques & couches alpha
Ici, pas une 
palette de cou-
ches comme 
sous Photoshop 
ou autre, mais 
une palette 
nommée Alpha 
Options. Vous 
pouvez stocker, 
charger, désé-
lectionner, édi-
ter, etc., les 
sélections. Ici, 
les sélections 

Dogwaffle contient de nombreux pinceaux prédéfinis et des 
pinceaux spéciaux (FX brush) © Dan Richie

Cette illustration a été réalisée à l’aide 
des outils Optipustics (système de parti-
cules). Vous pouvez voir à gauche la ges-
tion des options des couches alpha et la 
visualisation de la sélection/alpha en cours. 
© Dan Richie
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sont automatiquement des couches alpha.
En revanche, vous disposez d’une palette de calques. Vous pouvez 

en ajouter, supprimer, les masquer, les déplacer, etc. Les modes de 
fusion sont également de la partie.

Couleurs & textures
Pour sélectionner les couleurs, ici encore, vous disposer des méthodes 
classiques liées ou outils ou interfaces pipette, sélecteur de couleur, 
curseurs RVB, roue de couleurs et nuancier. Ensuite vous avez les 

méthodes moins familières avec entre autres le Mixer situé en bas de 
la palette d’outils ; il s’apparente à ceux de Paint Shop Pro et Painter. 
Vous avez aussi une roue des couleurs rouge/jaune/bleu qui vous per-
met de trouver des couleurs analogues ou complémentaires.

Tous les réglages de couleurs classiques sont disponibles dans le 
menu des filtres : luminosité, contraste, valeur, seuil, saturation, négatif, 
sépia… la liste est trop longue pour tous les mentionner.

Les dégradés se définissent dans la palette Fill (remplissage). Les 
icônes en haut servent à définir le type de remplissage. En bas, vous 
disposez de dégradés prédéfinis (gradients) mais pouvez créer des 
dégradés personnalisés. Prenez une couleur du nuancier et glissez-la 
dans le dégradé. L’outil est plus complexe que ceux dont nous avons 
l’habitude, mais la prise en main vient vite.

Une fonction créative très utile consiste à trouver pour une image 
donnée le nuancier de couleur qui correspond pour ajouter des éléments 
coordonnés. Dans le menu Build well (Window > Utilities > Build well 
from color in image) se trouve une fonction qui permet de créer un 
nuancier à partir de l’image en cours d’utilisation.

Enfin, vous pouvez utiliser une texture de papier pour le fond et 
une palette de motifs (pattern) est également disponible.

Animation & enregistrement
Alors qu’il est plutôt présenté comme un outil de dessin, DogWaffle 

propose des options pour créer et agir sur des animations. Vous pouvez 
importer des .avi et les modifier. Ou créer des animations de toutes 
pièces, image par image, avec un mode Onion skin (peau d’oignon). 
Vous pouvez « rejouer » vos coups de pinceau avec le Stroke player. Il 
va enregistrer ce que vous faites à l’écran puis lire votre action (on aura 
reconnu l’une des fonctions de Painter très appréciée de J.-L. Touillon, 
par exemple). Enregistrez ensuite au format avi. Il vous est d’ailleurs 

possible d’agir sur les fichiers, de les recadrer, faire pivoter, passer en 
niveaux de gris, etc. Un module Mouth permet de gérer la synchroni-
sation labiale.

Bizarretés, étrangetés… facilités
DogWaffle n’a pas d’étrange que son nom (gaufre-saucisse ou bla-bla 

Les outils traditionnels de Dogwaffle et son Mixer de couleur 
en font un bon concurrent de Painter. Caricature réalisée 
par Hans Deconinck (users.pandora.be/hansdeconinck) © 
Hans Deconinck

Ne se limitant pas à la peinture, DogWaffle permet de créer 
des animations et les enregistrer. Vous pouvez également 
leur ajouter des effets, image par image

Un module pour gérer la synchronisation labiale

La palette Media 
Manager permet de 
gérer les formes de pin-
ceaux. Vous pouvez en 
ajouter à la liste déjà 
imposante proposant 
par exemple des étoi-
les, des fleurs, des effets 
de coups de pinceaux, 
etc.
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canin ?) Il travaille notamment avec les Buffers. Ils sont un peu comme 
des instantanés d’historique de Photoshop, la mémoire tampon. Il s’agit 
de la scène sur laquelle vous travailler. Elle peut être mémorisée à un 
instant précis puis réutilisée plus tard.

Vous disposez également d’outils utilisant les systèmes de parti-
cules appelés Optipustics. Vous pouvez ainsi créer des paysages réa-
listes grâce à des pinceaux créant des herbes, des arbres, etc.

Vous aurez aussi recours à l’option qui permet de créer, en plus les 
classiques grilles et repères, un découpage allant d’une à cinq cases 
horizontalement et verticalement. Il est ainsi facile de créer une grille 
de neuf cases pour travailler selon la règle des tiers. Astucieux !

Filtres & modules
Le plus amusant tient aux filtres et modules. Les filtres proposent des 
choses classiques mais aussi un générateur de lumière diffuse (lens 
flare) incroyablement complet (Radient), ainsi qu’un générateur de ciel 
nuageux ou étoilé, des filtres photographiques comme l’effet ultra-
grand angulaire Fish Eye, la nuit américaine, etc. Au niveau des défor-
mations, vous en trouverez des 3D, un effet Warp avec une grille de 
déformation ou encore le sympathique Textrix qui transforme votre 
image avec l’effet Matrix.

En revanche, les filtres et modules de Dogwaffle ne sont pas 
interchangeables avec ceux d’autres logiciels, ils sont développés 
spécialement pour lui.

Difficile de faire le tour d’un tel logiciel sans avoir envie d’y passer des 
mois et de lui consacrer un livre. Pour le prix proposé et sachant qu’il 
existe une version gratuite, c’est un investissement qui ne sera pas 
douloureux. Ses fonctions créatrices seront des sources d’inspirations 
intarissables. n

Logiciel : Project Dogwaffle Professional (PD Pro)
éditeur : Dan Ritchie http://www.squirreldome.com
Configuration : 700 MHz ou plus recommandé. 
Windows 98 SR2 ou ult.
Prix : env. 90 euros pour la 3.7 ou 60 pour la 2. 
La version 1.2 est graticielle

F I C H E  T E C H N I Q U E

Radiant est un module qui crée des Lens Flare. Les réglages 
sont importants et le rendu est vraiment très réaliste.

Les filtres et modules ne sont pas compatibles avec 
Photoshop, mais Dogwaffle n’a rien à lui envier de ce côté. 
Ici, un module permettant de placer l’image en cours sur 
une sphère

L’avis de Pascal Sibertin-Blanc

Pascal Sibertin, info-illustrateur, termine en ce mo-
ment une BD nommée D-RobaZ, sur laquelle nous 
reviendrons, en utilisant essentiellement Painter. 
Mais, spécialiste des tablettes graphiques, il teste 
toutes les solutions logicielles.

« DogWaffle est dans l’esprit d’Aura qui est un logiciel 
de dessin vidéo de la lignée de Deluxe Paint Amiga, version 
animation. Il est puissant et réactif. À mon avis, il va faire 
un carton dans la vidéo ou le cinéma d’animation. Ce sont 
les mêmes raccourcis claviers que ceux d’Aura ou d’autres 
logiciels de vidéo. Il permet de bien jouer avec les textures 
et de réaliser des effets efficaces et amusants. Le moins 
serait bien sûr l’accessibilité. Pour les amateurs, il sera dif-
ficile à manier car il est puissant puisqu’il gère l’animation, 
les alpha, les brosses animées, etc. Dogwaffle est également 
dédié aux créateurs de jeux vidéos. »
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